
Le mot du Maire
Comment permettre à un village comme Brégy de

préserver son identité ruraie ? Cela passe :
- par un développement maîtrisé de la Commune
(orientation qui a été retenue pour l'élaboration du Plan
d'Occupation des Sols) ;
- par une participation de la Commune aux structures de
coopération intercommunale qui respectent l'identité de
chaque commune (structures qui doivent nous permettre
d'accéder à des services que seuls nous serions incapables
d'assurer) ;
- par une participation active des habitants de Srégy à ia
vie associative du village et aux diverses manifestations
organisées dans le village, (fl ce propos, pourquoi ne pas
essayer de faire revivre'le club 3ème âge ?)
flprès ces quelques réflexions, je souhaite, au nom de tout
le conseil Municipal, une bonne et heureuse année 1996 à
tous les habitants de Brégy.

Le Maire
Benoît Haquin
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Brégy - Grande Rue

- Permanence de la Mairie
Lundi - Mardi - Jeudi - Vendredi de 18 h à 19 h.

— te Noël des enfants, a été animé par un couple de magiciens le
Mercredi 20 Décembre, suivi d'un goûter, et la distribution des jouets de Noël
.offerts par ia commune.

- lu Galette des Rois est prévue le SflM€DI 13 JRNVKR à ia salis des
Fêtes. Le Conseil Municipal et le foyer rural seront heureux d'accueillir les
retraités de Brégu. Madame Geneviève Paradis chantera à notre grand
plaisir.

- la location de la Salle des Fêtes. Vous pouvez louer cette Salle
en la réservant à ia Mairie. Une caution de 200 F vous est demandée. Tarifs :
400 F pour les habitants de Brégu ; 1000 F pour les extérieurs. L'électricité est
facturée selon lu consommation. Le règlement se fera par chèque à la
récupération de la salle.

— Bibliobus : Vous pouvez lire gratuitement en empruntant les livres à la
Mairie.

- Caisse Primaire d'flssurance Maladie : 44.61.70.16 à Creif.

- Mutualité Sociale flgricoie : 44.59.12.55 à Crépy.

— Madame flvril, Assistante Sociale, assure une permanence à la Mairie
le 4*™* Jeudi de chaque mois de 9 h à 10 h. €n cas d'urgence s'adresser "au
44.94.44.94 ou Fax 44 94 44 99. l'adresse de la circonscription des affaires
sanitaires et sociales : 14 avenue Sadi Carnot - 60800 Crépy en Valois.

- Vestiaire du Centre Social à Nanteuii-Ie-Haudouin 44 rue
Gambetta - Tél. 44 88 01 94 - Horaires : mercredi de 14h à 16h. Vous pouvez
déposer des vêtements et chaussures ou retirer ce dont vous avez besoin si
vous êtes en difficultés (Prix modiques d© 1 F à 20 F).

- URSSftF - Le chèque emploi services : Une formule simple pour
déclarer les emplois partiels à domicile. 1) Vous souscrivez un contrat auprès
de votre- banque ou poste. 2} Vous recevez un chéquier emploi-service . 3)
Vous réglez les heures dues ovec le chéquier. 4) Vous recevrez les charges
sociales calculées par f'URSSflf. FflCIl€ î Si un accident du travail survient,
vous êtes légalement couvert, et votre salarié aussi.

- Pour joindre un enseignant : €colc Bouillancy : 44 87 41 32 ; €coic
Brégy : 44 94 02 08 ; €colc Villers Soint Gcncst : 44 87 23 69 ; Coilège de
Nanteuill le Haudouin : 44 88 01 73 ; Lycée polyvalent de Crépy en Valois : 44
87 56 49 ; lycée professionnel de Crépy en Valois : 44 39 45 50

— Le CUJÈe .- chaque dimanche Messe ou Célébration à Brégy ;
9 h 30. flbbé Hurand à Mareuil sur Ourcq - Tél. 44 87 24 17.



M fâchât en mairie d'un photocopieur pour deux
formats

de la Cour de l'€cofe

du Terrain de foot par la commune

: la D 79 € ; La Route qui mène à
la SFR ; la rue d'en bas.

M Réfection du mur du cimetière

B Demande de subvention pour la réalisation
• d'un fîuvent au-dessus du Portail de l'Église
• L'installation du Vestiaire du FooE

S la peinture de la Solle des fêtes est
prévue durant l'hiver par les employés municipaux.

H Une innovation : l'éclairage de Noël et le

: un nouveau captage dans la parcelle au
dessus du cimetière TCchelette". II s'agît d'un forage
dressai, équipable pour la distribution de l'eau
potable de Brégy. La première phase réside en un
forage qui permettra de prélever de l'eau à 80 m de
profondeur et d'en réaliser l'RNRLVSÇ.. Dans la mesure
où les résultats seront bons, il sera procédé au
raccordement du village. Coût : 683.136 F
(subventions 15 % État , 15% département, 40 %
Rgence de l'eau, solde 30 % à la charge de la
commune). Rctuellement, l'eau est de bonne qualité
bactériologique, maïs présente une teneur en
nitrates supérieure à la norme. €lle ne doit pas être
consommée par les nourrissons et les femmes
enceintes.

• le réseau : en attendant l'installation de la station
d'épuration, un contrat provisoire d'entretien est
passé avec la 5FD€.
• La station d'épuration : la demande de subvention
est renouvelée auprès du Conseil Général. La
réponse est attendue, ii est rappelé qu'en l'absence
de Station, les fosses septiques doivent être
maintenues en état de bon fonctionnement.

9 l'OPflH du VHIOIS : l'opération programmée
d'amélioration de l'habitat se poursuit sur 1996. €lle
permet une aide de l'€tat pour la rénovation de
l'habitat ancien. Prendre rendez-vous avant le début
des travaux. M. Leuret 44 86 09 27. Des permanences

se tiennent à Nanteuil le Haudouin et Rcy en Multien.

3urs : La subvention est accordée.
L'appel d'offre se fera cet hiver. Les travaux
commenceront au printemps pour i'adduction d'eau et
la défense incendie (563.850 F H.T.). Des
branchements provisoires sont prévus pendant les
travaux. La réfection de la voirie succédera durant
l'été (669.150 F HT.)- Un dossier d'ensemble sera
présenté au fonds de développement local pour une
aide complémentaire.

est approuve. M. Givois de
BFN est venu le présenter le 13 novembre à la salle
des fêtes. Cinquante personnes s'informent et posent
des questions. Le plan d'occupation des sols est un
instrument de prévision et de gestion du territoire de
la commune. R partir de l'existant de notre village et
conformément au code de l'urbanisme, le POS doit
permettre la réalisation des objectifs suivants :
• préserver le caractère et l'identité rurale de la

commune
0 permettre un léger étoffement de l'habitat sur le

village
• conforter le tissu économique local.
Le POS distingue sur le territoire communal cinq zones

ayant une réglementation précise.
1. Zone UR qui couvre sur !e village l'ensemble des
secteurs équipés et déjà urbanisés (habitat,
commerce, artisanat).

2. Zone NR d'aménagement futur
3. Zone NRI d'urbanisation existante, à vocation
d'activités
4. Zone NC couvre les parties du territoire affectées à

l'exploitation agricole
5. Zone NDR correspondant aux espaces naturels à
protéger Vallons des rues de Srégy et d'Oissery.

se
poursuit. Demain nos communes seront-elles
groupées pour agir ensemble ? Rvec une fiscalité
propre ? L'échelle du groupement se cherche : le
canton ? les trois cantons du SêP Valois
développement ? ou une structure intermédiaire ?

S Un syndicat mixte de la Voilée de l'Oise
pour le transport et le traitement des déchets
ménagers et assimilés. La mise en décharge des
déchets ménagers devient interdite en 2002. Ce
syndicat se met en place avec la participation des
communes pour mener à bien le recyclage, le
compostage, l'incinération de nos déchets ménagers.
Malheureusement la facture à payer pour cette
nouvelle mise aux normes atteint environ 350
F/personne. Essayons dès maintenant de sélectionner
nos déchets : verres dans containers à Brégy,
journaux, papiers dans containers spécifiques à
Chèvreviile ou Ognes. Rinsi la facture sera-t-elle
légèrement réduite.



Jes Anciens Combattants vous
adresse ses meilleurs vœux et vous remercie du
bon accueil réservé au passage pour les
calendriers. Merci aux personnes qui viennent
avec nous honorer les victimes des guerres lors
des cérémonies du 8 mai et du 11 novembre.
Resp. M. Jean Foucault. Les anciens combattants
de Brégy : M. Bondoux José, Cagnet Pierre,
Cloarec Gérard, Dluzak Joseph, Dumarché
Georges, Latte Joël, Leroy Michel, Masset Jean,
Nartus Jean-Claude, Paty Maurice, Tutu Jean-
Claude.

• L'itoile Sportive de Brégy.

L'équipe évolue cette année en 3ème division,
groupe D. Matchs les dimanches à 15 h.
€ntraînement au stade Michel Haquin tous les
jeudis de 19 h à 21 h sous la responsabilité de
Frédéric Cloarec assisté de Maurice Gorret. Le
gros oeuvre des vestiaires est terminé. Les
aménagements intérieurs sont en cours.
Meilleurs voeux.

• Le foyer rural.

Toute l'équipe vous présente ses meilleurs vœux
pour 1996. Nous vous rappelons nos activités
hebdomadaires ouvertes à tous.

• Nouveauté : un groupe "Jeunes" s'est créé. Ils
se retrouvent le jeudi à la salle des Fêtes à 20 h
30. Les responsables : Christïane flmbrosio,
Mickaël Bouchez.

• fluto-rétro-passion pour les passionnés de
voitures anciennes. Responsable M. Christophe
Freu.

G Gymnastique le mardi de 19 h 30 à 20 h 30 à
la salle des fêtes. Responsable Mme Catherine
Pommeraud.

• Tennis : court ouvert toute l'année. Les cours
pour enfants reprendront au printemps.
Responsables Mme Thomassin et M. Guillemet.

• Tennis de table le mercredi de 1 7 h 30 à 19 h
30 et le vendredi de 1 8 h à 20 h salle des fêtes.
Responsables M. Lucien Hébert et M, Thierry
Foucault.

Rctivités annuelles

* Galette des Rois pour les retraités le samedi
13 janvier.

* Bal costumé le samedi 17 Février.

« Loto le samedi 9 mars.

« Exposition des artistes locaux samedi 1 1,
dimanche 12 mai.

• Brocante le dimanche 23 juin.

- Les sapeurs pompiers.

Vous l'avez peut-être remarqué sur le calendrier
96, le traditionnel 44 94 00 37 a été remplacé
par le 18. €n eFFet, le CP1 de Brégy a été équipé
début 95 de moyens de transmissions (Bips,
téléphone, Fax et radio dans le véhicule) qui ie
relient aux services de secours départementaux.
Donc en cas de besoins Faites ie 18, mais rien ne
vous empêche d'appeler directement un pompier
que vous connaissez. Meilleurs vœux. Le
Capitaine : M. Jacques LUauuzyniak.

- Tir à l'arc.

La compagnie vous présente tous ses meilleurs
vœux. Retenez ces deux dates :

* Le dimanche 7 avril, tir à l'oiseau dans une
prairie au niveau du jeu d'arc de Brégy à 14 h
30. Chaque compagnie tire son oiseau dans sa
commune. Le vainqueur est déciaré "Roi" pour
Tonnée en cours. Le titre est porté actuellement
par Frédéric Rgnès.

* Le bouquet Provincial est une grande
maniFestation nationale de tir à l'arc. €lle se
déplace dons toutes les régions de France. Notre
ronde du Valois organise le Bouquet provincial à
Crmenonville cette année. Le dimanche 5 mai (le
matin: déFilés et parades à partir de 9 h, après
midi : jeux, concerts). Les nouveaux seront ies
bienvenus, nous serons heureux de les initier à
ce sport d'adresse et de tradition. Responsable :
M. Guy Delarue.
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1er couplet
Je vi0ns rn0s chers amis
Vous chanter aujourd'hui
Une petite chanson
Composée sans façon
Rux habitants de Brégy
Auxquels je la dédie
Je veux que tous en train
Reprennent le refrain.

Refrain
Chantons tous en chœur
€t de belle humeur
Restons tous unis
Rmis... Vive 6régy.

2ème couplet
Les jeunes gens d'not pays
6ntre eux sont très unis
ils savent fraterniser
6t aiment la gaîté
flussi les jeunes filles
Toutes aimables et gentilles
Trouveront de bons époux
Parmi les fieux d'chez nous,
(au refrain)

3ème couplet
Pour boire une bonne bouteille
Du bon jus de la treille
Vous avez le choix vraiment
Chez Congy, chez Meignan,
Chez Rondel, chez Godron
chez Vincent ou Lelong
Partout vous serez servis
Comme des petits marquis.

(au refrain)

4ème couplet)
Voulez-vous un gigot
Du bceuf ou bien du veau

. Chez Richard vous aurez
De la viande bien parée
Pour manger du jambon
Riiez trouver Lelong
6fc chez tous nos fermiers
Volailles à volonté,
(au refrain)

5èms couplet
Si chez le papa Godron
Vous faites un rigodon
Ne craignez pas d'user
La semelle de vos souliers
Car Congy et Meignan
Seront assez contents
D'vous en fournir des bons

par M. Boudin

(flir : La Polka des flnglais)

Pour une autre occasion.
(au refrain)

6ème couplet
Via l'omnibus qui passe
Riions prenez vos places
€t malgré le verglas
Les chevaux ne tomberont pas
Benoît les a ferrés :

D'une façon soignée
Grimm et Sens ont fait
De très solides harnais.
(au refrain)

7ème couplet
Pour boire un demi-stier
Chez De Vuyst faut aller
6t pour les petits enfants
Qui écoutent leur maman
Chez Bouflet ils trouveront
Des jouets et des bonbons
Chez Firon le boulanger
De la galette dorée
(au refrain)

8ème couplet
Pour bâtir vot' maison
Voyez Vincent ('maçon
Qui vous construira ça
D'une façon extra
Puis vous aurez Duchêne
Qui vous fera sans peine
Une charpente bien montée
Ct bien conditionnée.
(au refrain)

9ème couplet
S'il y a des jeunes mariés
Qui n'ont pas de mobilier
Ils peuvent en toute sûreté
Chez Canaple s'adresser
Ou si dans vot'serrure
La rouille a fait de l'usure
Léguillette vous remettra
Un ressort où il faudra,
(au refrain)

1 Oème couplet
Je ne veux pas oublier
Nos braves sapeurs-pompiers
Toujours prêts à risquer
Leur vie, en cas de danger
fl nos archers j'adresse
Russi pour leur adresse
Mes félicitations
Quand ils mettent dans l'carton.
(au refrain)

1 1ème couplet
Riiez chez Lorgnet
Pour du fromage bien fait
6t chez Dancre vous trouverez
De jolis petits paniers
Pour avoir du charbon
L'père Vincent en a du bon
V a chez nos commerçants
Tous articles excellents.
(au refrain)

Notre brave garde Baillet
Fait rarement des procès
11 est très indulgent
Très juste et conciliant ;
Nos chemins sont nettoyés
Bien propres et bien grottes
Par le papa Leîong
Jovial et bon garçon.
(au refrain)

1 3ème couplet
Si vous êtes affligés
D'douleurs ou d'saignements d'nez
Syncopes ou vomissements
Ou bien d'étourdissements
Vite sans hésitation
Prenez consultation
€t notre bon docteur
Vous rendra vos couleurs.
(au refrain)

1 4ème couplet
Si sur votre menton
La barbe pousse à foison
Ou" bien si vos cheveux
Descendent trop sur vos yeux
Riiez donc voir Godron
Ou bein encore Ragon
Vous serez finement rasé
Pommadés, bien coiffés.
(au refrain)

1 ̂ ème COUp]et

Vous voyez qu'à Brégy
Rien ne manque sapristi
L'on trouve croyez-moi bien
Tout ce que l'on a besoin
6t le mieux de tout cela
C'est qu'ici on verra
Que nos braves habitants
Sont tous de bons enfants.
(au refrain)
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C€ft€MONI€S
le 24 Février 1995 pour le 50ème anniversaire de la mort du Docteur Gilbert en déportation à Flossenburg.

Quelques mots sur le Dr Gilbert

Vous connaissez certainement le monument dédié à la
mémoire du Docteur Gilbert, tout près de l'école. Choque
année, le 8 mai, le 14 juillet, le 11 novembre, un dépôt de
gerbe rappelle le souvenir de celui que l'on appela le
"médecin des pauvres", sans compter les sapeurs pompiers
qui ne l'oublient pas à la Sainte-Barbe.
Mais qui était le Dr Gilbert pour qui une émouvante
cérémonie rut organisée le 24 février dernier à l'occasion
du SOème anniversaire de sa mort au camp de
concentration de Flossenburg en Allemagne ?
Mort pour la France le 24/2/45, il naquit le 20/4/1875 à
Buzançais (Indre) d'un père instituteur et d'une mère au
foyer. Marié à Beauval (Somme), il eut trois enfants :
Marguerite, Marcelle et Roland qui, malgré ses 90 ans,
vient de Vernon pour assister à la cérémonie à la saile des
fêtes en hommage à son père. Madame Gilbert mourut en
1 947, à l'âge de 82 ans.
Installé médecin à Brégu en 1903, le Dr Gilbert y a mené
une longue carrière faite d'un dévouement infatigable au
service de ses malades. C'était un homme d'une rare valeur

sans cesse prêt à soulager la misère humaine. Considérant
son métier comme un véritable apostolat, il a toujours
placé ses devoirs au-dessus de ses intérêts, flinsi, les
populations de la commune et des villages voisins lui
marquèrent-ils une fidélité et une reconnaissance entières.
Il était, de plus, un ardent patriote. Il fut des premiers à ne
pas accepter la défaite. Dès que la résistance s'organise, il
adhère le 24 mai 1943 aux groupes "Publican" et
"fllliance". Il eut pour mission d'organiser le transport, avec
sa voiture, de voyageurs, clandestins à cette époque-là,
qui descendaient du train à Nanteuil pour aller prendre
l'avion sur le terrain de Fosse-Martin, ou vice-versa.
fl la suite de dénonciations, il fut arrêté par la Gestapo le
17 septembre 1943, avec son agent de liaison, le jeune
Trumel Marcel de Silly le Long.
Il est resté à Fresnes jusqu'au mois de janvier 1944. De là,
on a trouvé son passage en Allemagne, à la prison de
Pforzheim, le 24/1/44, à la prison d'6brach d'où un de ses
compagnons d'infortune a pu nous donner de ses
nouvelles. Maïs le 8 février 1945, il était dirigé sur le camp
de Flossenburg où il est décédé le 24 du même mois.

Texte d'après documents d'archives.

€XTRfllT DU UVR€ D€ MM. FOURCflD€, Chef du
Réseau fllliance, qui s'envola de Silly le Long vers
Londres à bord d'un Lyssender, le 18 juillet 1943.
"L'flRCHÉ D€ NO€" €d. FflVflRD 1968

"Gare de l'€st, je vis "Dallas" portant les valises
du courrier, suivi de son aide, en l'occurence
"Jassaud". flu guichet, dans la queue d'attente,
Poulard, épanoui, traînait Tatou, pâle et défait.

Nos billets étaient déjà pris et nous passâmes
sur le quai. Le train fumait en gare, nous nous y
©ngoufrâmes en première avec un lot de
banlieusards. Les autres s'étaient dispersés dans
les compartiments voisins. Nous descendîmes à
Nanteuil le Haudouin, suivîmes Cornac dans les
rues du village, puis longuement sur la route de
Silly le Long. Hors de portée d'yeux indiscrets, il
s'arrêta et tous le rejoignirent.

"Il faut faire halte, dit Dallas. Nous allons casser
la croûte en attendant la voiture du Toubib qui ne
viendra qu'à la nuit tombée. Bison va confirmer
notre arrivée au Docteur Gilbert et à la ferme
Trumel où est entreposé le matériel de
l'opération".

La croûte fut maigre et l'attente, dans le fossé
anxieuse. La nuit venue, nous reprîmes notre
marche en direction du terrain. Une automobile

s'annonça. Ce bruit poussif et crachotant, cela ne
pouvait qu'être la voiture d'un médecin de
campagne. €lle stoppa à la hauteur de nos
ombres et nous nous enfournâmes en silence.

Le Docteur Gilbert continua pendant quelques
kilomètres sur la même route, puis il prît des
chemins de traverse et s'engagea subitement à
même un champ de blé moissonné dont les
chaumes luisaient doucement sous la clarté des
étoiles. Il arrêta son moteur au pied d'une meule
et nous invita à descendre.

"La nuit, il y a aussi des ombres, me dit-il. Je
mets ma voiture contre cette meule ; à distance,
elles se confondent. C'est moins voyant que de
stationner sur la route."

fl ses côtés, je me blottis dans la paille chaude
et accueillante. Jean Trumel, "Desman", le petit
plombier de 20 ans, chargé du matériel, était
arrivé avant nous. Les hommes, silencieusement,
marquaient le terrain. Un grand L dans le sens du
vent qui serait balisé par leurs torches. Celle de
Dallas, placée à l'endroit de l'arrivée, serait
reconnaissable aux signaux qu'il émettrait,
auxquels l'avion répondrait par ses feux de bouts
d'ailes.

Il était 22 heures et les préparatifs terminés,



i'équipe Rvia s'égailia au pied d'autres meules.
De la route nationale, on ne pouvait s'apercevoir
de rien, Rlfred Jassaud rôdait aux alentours, prêt
à tirer dans le tas pour nous alerter en cas de
mauvaise rencontre.

"Comme tout est beau et calme" murmure le
Docteur Gilbert, le visage renversé vers ici lune
qui resplendissait.

Je vis enfin ses traits où se lisait la longue
histoire du médecin des pauvres, fourbu et recru.
Des lunettes d'écaillé, une grosse moustache,
d'épais sourcils et d'abondants cheveux gris lui
conservaient un air d'intellectuel, mais sa peau
était burinée comme celle d'un paysan. Sa vêture
était simple et élimée ; cependant, i! avait des
allures de seigneur. Quei âge pouvait-il avoir ? Il
me le dit : 68 ans.

"- Pourquoi ne vous a-t-on pas donné de pseudo.
Docteur ?
- Je n'en ai pas voulu d'outre que celui, bien
limpide, de Toubib. Je suis moins que rien dans
votre réseau. Je n'ai pas l'outrecuidance de me
comparer à vos grands oiseaux et à vos bêtes
fauves. Laissez moi à ma petite place vous
admirer de loin.
- Pas si loin que cela si j'en juge par les
besognes auxquelles nous vous contraignons ! R
votre âge, avec le métier que vous exercez,
personne ne trouverait à redire si vous restiez
tranquillement dans votre lit.
- C'est un tel honneur pour moi d'aider des gens
comme vous..."

Il tressait des brins de paille mêlés de fleurs des
champs entre ses doigts. Il me racontait les
péripéties de cette première guerre mondiale si
différente de la nôtre, son laborieux sacerdoce,
la vie des paysans des grandes plaines du
Valois.

J'étais sous le charme.

"Des nuits comme celles-là sont les plus belles
des récompenses. Vous scrutez l'horizon,
Madame. Cette ligne noire, c'est le bois d'flcy.
Les Rllemands sont venus jusque là en 14 et nous
les y avons stoppés. C'était la bataille de la
Marne. La France entière frémissait d'angoisse.
44 km de Paris, vous pensez ! Les gens du pays
disent que les nôtres ont chargé au son du
clairon pour refouler l'ennemi. Il y a eu un
carnage. Les récoltes qui ont suivi n'ont jamais
été plus belles. €t quels bleuets, quels
coquelicots 1"

La bataille de la Marne, il y avait tout juste 29

"Que pourrais-je faire pour vous. Docteur ? Cornac
dit que vous n'acceptez jamais rien, pas même le
prix de l'essence que vous dépensez pour nous,
- Si j'osais ? Mais vous avez tant de choses
graves dans la tête
- Osez, Docteur, si je pouvais à mon tour vous
être utile, je suis éperdue de reconnaissance.
- €t bien, j'avoue que je serais heureux de
recevoir de Londres des savonnettes. Vous ne
pouvez pas savoir combien c'est pénible d'aller
d'un malade à un autre sans se laver
parfaitement les mains..."

De nouveau, les silhouettes de l'équipe
glissaient sur le terrain. R la tête de l'L, Desman
; au talon, Fourmi ; à la queue. Cornac. Je
regardai ma montre : 0 h 59 GMT. Quelques
secondes et un ronronnement se fit entendre
dans le lointain. Une voiture sur la route ?
L'oreille exercée de Dallas ne s'y trompa point. Il
fit jaillir la lumière de sa torche électrique en la
braquant dans la direction d'où venait le bruit et
ses deux aides l'imitèrent. Le bruit était devenu
celui d'une grosse motocyclette enrhumée.

Bientôt, nous distinguâmes au NUL) une masse
qui s'approchait. Rlors Cornac commença à
envoyer ses signaux "M" "M" "M" "M". Bientôt, le
Lyussander répondit "R" "R" "R" "R" en clignotant
de ses feux de position. Je m'étais, comme
convenu, rapprochée de Dallas que je regardais
opérer, fascinée par l'élégance de ses gestes. Ru
clair de lune, son type gitan prenait une allure de
magicien. H attirait littéralement l'avion à lui.

"Je vous l'avais bien dit que pour vous il serait à
l'heure pile, me souffla-t-il..."

Les clignotants cessèrent et le Lyssander, docile,
se posa...

Madame FOURCRD6, commande, à 30 ans, à
3000 résistants.
€ntre dans la Résistance en automne 1940
Rrrêtée en juillet 1944 à Rix en Provence.
S'évade.
Publie un livre "L'Rrche de Noé" aux éditions
Fayard.
Recherches de Monsieur Catuffe.


